
Les Amérindiens de Guyane 

Histoire 
 
Les Amérindiens sont présents en Guyane depuis bien longtemps avant l'arrivée des colons. Le 
peuplement le plus ancien remonte à 5000 ans avant J.C.  
 
De nombreux sites archéologiques ont été découverts ces dernières décennies avec les polissoirs, 
poteries, outillages en pierres et roches gravées. 

L'histoire des amérindiens s'est transmise de génération en génération par la tradition orale sous 
forme de récits et de contes. On estime à 30.000 personnes la population amérindienne avant la 
colonisation.  
Les premiers contacts avec les européens se sont établis au début du XVIème siècle avec la découverte 
de la Guyane. Cette rencontre fut catastrophique pour les amérindiens réduits en esclavage et 
ravagés par les maladies apportées de l'occident. Au XVIIIème siècle, il ne restait qu'une centaine de 
survivants sur le territoire.  
 
Les amérindiens représentent aujourd’hui environ 5 % de la population du département de la 
Guyane. Les territoires autochtones de Guyane qui se trouvent en zones forestières sont aujourd’hui 
menacés par l’orpaillage et des projets de « développement » économique.  



Les langues amérindiennes 
 
Six ethnies amérindiennes sont présentes sur le territoire guyanais, elles appartiennent à trois grandes 
familles linguistiques : 
 
La famille Karib avec les Kali'na et les Wayana 
La famille Tupi-guarani avec Les Wayampi et les Téko 
La famille Arawak-Lokono avec les Palikur et les Arawak 

 
Le kali'na (entre 2000 et 4000 locuteurs) et le wayana (200-900 locuteurs), dont la ressemblance entre 
eux est de l'ordre de celle qui existe entre le français et l'espagnol, appartiennent à la famille Karib qui 
compte une quarantaine de langues parlées dans la partie nord de l'Amérique du Sud.  
 
Le wayampi (400-600 locuteurs) et l'émérillon (200-400 locuteurs), très proches (avec un niveau de 
ressemblance de l'ordre de l'espagnol et du portugais, ou du français et du provençal), font partie de la 
famille tupi-guarani, dont le principal représentant est le guarani, qui compte au Paraguay et en 
Argentine plusieurs millions de locuteurs.  
 
Le palikur (600-1000 locuteurs) et l'arawak lokono (150-200 locuteurs) font partie de la famille dite 
arawak, elle aussi bien présente par une trentaine de langues dans la périphérie amazonienne. 

Mode de vie traditionnel 
 
les Amérindiens ont maintenu un mode de vie basé sur les activités traditionnelles : chasse, pêche, 
essartage dit agriculture sur brûlis (défrichage par le brûlis de parcelles qu’on appelle « abattis » en 
Guyane) et cueillette. 
Ils cultivent, entre autres, du manioc dont les fins granulés, appelés « couac » en Guyane, accompagnent 
la nourriture de tous les Guyanais. La pratique de l’essartage suppose la rotation des parcelles, donc des 
territoires assez vastes 
 
Tous les groupes autochtones sont aujourd’hui dépendants de l’économie de marché pour se procurer ce 
qu’ils ne produisent pas (sucre, café, vêtements...). Ils touchent, pour certains, des allocations familiales 
ou le RMI. 


